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La modernisation de la halle du marché couvert souhaitée par la ville

de Châlons devrait se concrétiser à l'horizon 2027-2028. L'équipement

redessiné proposera un pôle gourmand, un drive fermier, un espace 

événementiel et deux matinées supplémentaires d'ouverture. p. 3

Châlons repense 
sa halle et son marché

Le modèle de Montréal inspire Châlons 
pour son futur pôle circassien p. 4
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Commémorations 
rémoises 
en images p. 6

80 ANS DE LA REDDITION

Les musiques 
du dimanche sont 
de retour p. 22

CONCERTS

EMPLOI FORMATION/
Notre dossier p. 7 à 19
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« D’accord, pas d’accord ? On en débat
dans les GG au 7 32 16.  » La célèbre
émission de radio de RMC, Les Grandes
gueules, animée depuis 21 ans par Alain
Marschall et Olivier Truchot, débarque à
Reims, le vendredi 16 mai. Après Cler-
mont, Angers, Lyon ou encore Toulon, le
talk-show qui débat chaque matin de l’ac-
tualité de façon parfois musclée, voire
surjouée, par des chroniqueurs divers et
variés, s’installera, de 9 h à 12 h, sur le
parvis de la cathédrale de Reims, dans le
cadre d’une tournée d’émissions en direct, lancée pour fêter le 20e anniversaire de l’émission. Trois heures de direct, en
public, qui devraient attirer 1,2 million d’auditeurs et 150 000 téléspectateurs, audiences revendiquées par RMC.

Eddy de Pretto 
et Michel Fugain 
de retour à la Foire 

La programmation de Foire en scène se peaufine et accueillera, du
29 août au 8 septembre, une flopée d'artistes pendant la Foire de
Châlons, près du Capitole. Sont d'ores et déjà annoncés : Carrefour
de stars, la tournée des Années 80, Pierre Garnier, Amir, Hoshi et
Soprano. Dernières dates officialisées par les organisateurs : Mi-
chel Fugain, déjà présent à Châlons en 2014 et attendu le lundi 1er
septembre, ainsi qu'Eddy de Pretto, lui aussi programmé l'an passé
sur la scène de la Foire, parmi les artistes du Carrefour de stars.
L'auteur-compositeur et interprète y revient avec un concert en
solo le jeudi 4 septembre, journée placée sous le signe des étu-
diants.
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1 200 gymnastes attendues à Châlons 
Fin avril, deux équipes de gymnastique artistique féminine et
masculine du club châlonnais La Renaissance se qualifiaient
pour le championnat de France (divisions N1 et B1), pro-
grammé du 23 au 25 mai à Saint-Quentin-en-Yvelines. Et du
vendredi 9 au dimanche 11 mai, l'association organise la finale
nationale du trophée fédéral de gymnastique artistique fémi-
nine (GAF) au Palais des sports Pierre-de-Coubertin. Venues
de toute la France et des départements d'outre-mer, environ
1 200 athlètes réparties en quinze catégories disputeront cette
compétition composée de quatre épreuves  : enchaînements
acrobatiques et chorégraphiques au sol, sauts et figures aé-
riennes, poutres, barres asymétriques. Grand public bienvenu ! Tarifs : de 15 à 25 € (gratuit pour les moins de 10 ans).

Et la mascotte 
du Parc de la Montagne 
de Reims s’appelle...

Il y a un mois, le Parc naturel régional de la Mon-
tagne de Reims a fait appel à l’imagination des in-
ternautes afin de trouver le prénom de sa nouvelle
mascotte : un sonneur à ventre jaune. Il s'agit d'un
petit crapaud présent sur le territoire de la Montagne
de Reims, mais dont la population est menacée face
à la dégradation de son habitat et au changement cli-
matique.
Au total, le Parc a donc récolté plus de 600 propo-
sitions de prénom, parmi lesquelles Champy, Sunny,
Bullette, Crapy, Bombina, Crapouille ou encore
Kroak. Les meilleures ont été étudiées et c'est fina-
lement Sonnie qui a été choisie.
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Les Grandes gueules de RMC attendues
à Reims

L’Europe, la paix et les autres
C’est une image à peine croyable qui vous aura échappé
si vous n’êtes pas familier des réseaux sociaux. On y voit
un Donald Trump magnifié par l’IA, muscles saillants,
sabre laser à la main, souhaiter un joyeux « May the 4th »
(4 mai, journée « Star Wars ») à tous, « y compris aux fous
d’extrême gauche qui luttent pour ramener dans notre ga-
laxie les seigneurs Sith, les meurtriers, les barons de la
drogue, les prisonniers dangereux… ». Imaginerait-on le
compte officiel de l'Élysée ou du Bundeskanzler allemand
publier une telle fadaise ? Autre photo qui devrait mar-
quer cette semaine : celle des dirigeants russe, chinois,
brésilien, égyptien ou encore serbe, réunis à Moscou pour
commémorer la fin de la Seconde Guerre mondiale sur le
Vieux Continent, ce vendredi 9 mai. Deux images qui
pourraient symboliser l’étau dans lequel se trouve l’Union
européenne, entre une Amérique en état de décrépitude
politique et un reste du monde qui veut s’affranchir des
anciennes tutelles. Ce vendredi, nous fêtons aussi la jour-
née de l’Europe, en hommage à la déclaration Schuman
de 1950, considérée comme le texte fondateur de l'Union.
Soixante-quinze ans après avoir été pensée pour mainte-
nir la paix, l’UE fait aujourd'hui face à la guerre. Et aux
menaces en tout genre venues de ses concurrents et de
ses anciens alliés, qui détestent encore plus le modèle eu-
ropéen que les Européens eux-mêmes, souvent très cri-
tiques à l’égard de l’institution. Pourtant, qui peut soutenir
que la France, déjà déclassée dans de nombreux do-
maines, parviendra seule dans son coin à faire face aux
défis économiques, écologiques, industriels, migratoires
ou informatiques ? Dans un monde plus que jamais ou-
vert et interdépendant, le vieil adage « seul, on va plus
vite, ensemble, on va plus loin » s'applique à l’Europe.
Alors, bien sûr, l’UE est loin d’être parfaite et beaucoup
d’efforts doivent être entrepris pour gagner le cœur des
Européens. Trouver un équilibre entre normes contrai-
gnantes et libre circulation des individus, des biens et des
capitaux, tout ça au bénéfice du plus grand nombre et non
des marchés financiers, relève de la gageure. Dans 80 ans,
parlera-t-on de l’Europe comme d’une union forte qui
aura réussi l’intégration de millions d’habitants malgré
leurs différences politiques, culturelles et linguistiques ?
Ou, au contraire, comme d’une entité éclatée par les as-
pirations nationalistes des uns et des autres et vampirisée
par ses concurrents d'hier ? C’est sans doute là tout l’enjeu
des années à venir.

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki,
journaliste
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D'ici 2028 au plus tard, la halle 
du marché couvert de Châlons fera
l'objet d'une modernisation bien 
méritée. La ville entend y intégrer
un pôle gourmand, un espace 
événementiel, et souhaite l'ouvrir 
sur deux matinées supplémentaires.
Consommateurs et commerçants 
répondront-ils présents ?

L a dernière rénovation de la halle du mar-
ché couvert de Châlons, édifiée  en 1882
dans l'esprit des halles parisiennes dites

«  Baltard  » et classée Monument historique, 
remonte à 1999. Le projet de modernisation qui
s'y dessine ne sera donc pas du luxe. D'abord es-
péré en 2023 puis en 2024, il se concrétisera à la
fin de l'année 2027, voire en 2028 selon la durée
des travaux. « De 18 à 24 mois en fonction de la
méthodologie choisie, précise Martine Lizola, ad-
jointe au maire en charge du centre-ville, du com-
merce et de l'artisanat. Deux hypothèses s'offrent
à nous : soit les travaux seront menés hall par
hall, en cohabitant avec
le marché, soit on le dé-
localise sous un chapi-
teau qui pourrait par
exemple s'installer
place Godart. » Si cette seconde option est rete-
nue, elle posera la question de tous les stands du
marché de plein vent, devant la halle. Le chapi-
teau choisi pourra-t-il aussi les accueillir ou fau-
dra-t-il les déplacer ? « Cette décision sera prise
de manière collégiale, en associant les commer-
çants. » Ils l'ont été dès les prémices du projet en
2022, indique l'élue, et ont d'ailleurs permis de
l'enrichir.
Les études, les démarches auprès de l'Architecte
des bâtiments de France (ABF) et les consulta-
tions pour la passation d'un marché public expli-
quent le retard accumulé. «  Nous avions

initialement tablé sur une opération globale à 
1,8 M€. L'ultime version se chiffre à 2,4 M€.
Nous délibérerons lors du conseil municipal de
juin pour sanctuariser le financement des tra-
vaux. » Financement subventionné à hauteur de
36 % par l'État et la région Grand Est.
Présentés fin avril durant une réunion publique à
laquelle ont participé une dizaine de commer-
çants, sur la trentaine que compte le marché châ-
lonnais, les plans de la future halle prévoient
plusieurs étapes : la réfection des sols, l'aména-
gement de locaux techniques et de stockage en
sous-sol, l'installation de toilettes accessibles au
public ou encore la remise en peinture du bâti-
ment et de ses poteaux en fonte. Couleur préco-
nisée par l'ABF : « vert Eiffel ». « On reverra
aussi la climatisation et on rénovera les ventelles
situées sur la partie supérieure de la halle, pour
limiter les courants d'air. De quoi gagner 4 ou
5°C l'hiver. » Et puisque le concept de « click &
collect » mis en place avec les producteurs avait
fait ses preuves pendant les confinements, la mu-
nicipalité entend recycler les casiers de l'ancienne
plateforme AchetezA et les équiper d'un système
réfrigérant pour proposer un drive fermier. « Les

dépôts et les retraits des
produits se feront H24 au
marché », annonce l'ad-
jointe.
Autre composante du

projet : la réorganisation des espaces, soit près de
2 000 m2 répartis en trois halls. « On optimisera
les étals et le matériel technique, avec des équi-
pements plus modernes. Les architectes s'enga-
gent à soumettre un questionnaire à chaque
professionnel pour mieux cerner leurs besoins. »
Pour l'heure, les nouveaux emplacements ne sont
pas attribués. « Une chose est sûre, on garde le
même nombre de mètres linéaires. »
Le pôle gourmand imaginé dans le hall exposé
sud, près de la rue Émile-Leroy, s'accompagnera
d'un appel à projets pour en confier la gestion à
un prestataire. « On garantit ainsi l'égalité des

chances aux candidats  », souligne Martine 
Lizola. Qu'ils soient du cru ou de l'extérieur. Le
hall central, lui, se dotera d'un bar et deviendra
modulable pour accueillir différents événements :
concerts, soirées festives, apéros gourmands, 
salons, etc.
La mairie souhaite profiter de cette réhabilitation
pour élargir les horaires du marché - fermeture à
partir de 13 h contre
midi jusqu'ici - et
l'ouvrir sur deux ma-
tinées supplémen-
taires : le jeudi et le
vendredi, en plus du mercredi, du samedi et du
dimanche actuellement. Jouable au regard de sa
fréquentation, qui oscille entre 2 000 personnes
le samedi et plutôt 500 le dimanche ? « Il y a un
vrai besoin chez les consommateurs. On a reçu
tous les commerçants et à ce jour, personne ne

s'est positionné, ni pour, ni contre ce principe. »
Quant à la concurrence que pourraient engendrer
ces nouveaux créneaux, notamment vis-à-vis du
magasin de producteurs et des commerces de
bouche sédentaires installés autour de la halle,
l'élue rappelle que « cette concurrence existe déjà
trois fois dans la semaine. L'enjeu, c'est aussi de
faire concurrence aux commerces en périphérie.

Ouvrir davantage le
marché va enrichir
l'offre du centre-
ville.  » Lancement
des travaux envisagé

au premier trimestre 2026, période durant 
laquelle se tiendront également les élections mu-
nicipales.

Sonia Legendre

Le projet prévoit la remise en peinture de la halle et la reprise de ses ventelles.  © Studiolada Architectes

CENTRE-VILLE

La halle et le marché de Châlons 
se redessinent
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Ludovic Vachet, président de l'UCIA, 
reste sceptique sur les deux jours de marché supplémentaires
Lui-même commerçant, à la fois en boutique et sur le marché de Châlons, l'artisan boucher-charcutier Ludovic
Vachet, président de l'UCIA de Châlons, salue la modernisation de la halle. « Le marché reste un véritable
pôle d'attractivité pour le centre-ville et cette réhabilitation le rendra plus convivial et fonctionnel, aussi bien
pour la clientèle que les professionnels. Il faut d'ailleurs vraiment tenir compte de notre retour d'expérience,
nous qui l'utilisons régulièrement. » Il a connu la rénovation de 1999 et l'organisation du marché sous chapi-
teau. « Les conditions de travail n'étaient pas toujours faciles, notamment du fait de la chaleur. » Puis de
pointer quelques incohérences remarquées dans les plans. « Dès l'entrée côté place Godart, par exemple, on
a deux stands qui se font face, mais sans issue derrière. Les gens ne pourront donc pas les contourner pour
continuer leur marché. Les files d'attente risquent de se concentrer devant les stands et de bloquer la circu-
lation. »
Ludovic Vachet s'interroge aussi sur l'ouverture permanente du marché, du mercredi au dimanche. « Je ne
suis pas sûr qu'on puisse gagner une nouvelle clientèle et je ne serai pas candidat. Ma crainte, c'est qu'on
dilue le chiffre d'affaires entre ces cinq matinées, tout en ayant plus de frais, de marchandises à gérer et de
personnel à mobiliser. D'autant que beaucoup de producteurs font déjà d'autres marchés ailleurs. » Les casiers
réfrigérés, en revanche, lui semblent être une excellente idée. « S'ils sont bien accessibles H24, les consom-
mateurs vont pouvoir faire leurs courses, les ranger au frais puis les récupérer le soir après le travail. »
D'aucuns se demandent déjà si l'UCIA de Châlons, à l'initiative de différents événements festifs au centre-
ville, pourrait se positionner pour la gestion du futur pôle gourmand. « Elle le pourrait, répond son président.
À condition de savoir exactement en quoi consiste cette prestation. On étudiera le projet en temps et en heure. »
L'appel à projets ne sera lancé que six, peut-être huit mois avant la fin des travaux.

Une ultime version 
du projet chiffrée à 2,4 M€

Un prestataire pour la gestion
du pôle gourmand
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La ville de Châlons a mandaté 
le Québécois Stéphane Lavoie, 
qui a longtemps dirigé la Cité 
des arts du cirque à Montréal, 
pour l'épauler dans la construction
du projet cirque.

E n juin 2024, le conseil municipal de
Châlons actait l'attribution d'une en-
veloppe globale de 32,3 M€ au fa-

meux projet cirque, qui regroupera au
quartier Chanzy un nouveau musée dédié
aux arts circassiens ainsi que des espaces
de création et de diffusion artistiques. Sa
préfiguration se poursuit et fin avril, 
Stéphane Lavoie remettait à la ville le rap-
port détaillé d'un travail mené in situ depuis
le 10 mars. Ce Québécois d'origine a dirigé
durant une vingtaine d'années la Cité des
arts du cirque de Montréal, plus communé-
ment appelée La Tohu. Il a aussi créé le fes-
tival Montréal complètement cirque (MCC)
en y associant des compagnies mondiale-
ment connues telles Le Cirque du Soleil ou
Les 7 Doigts, et évidemment l'École natio-

nale du cirque de Montréal.
Un modèle et une expertise dont souhaite
s'inspirer Châlons. D'autant que La Tohu
s'est forgée au cœur du quartier Saint-Mi-

chel, qui compte 55 000 habitants, guère
plus que la population de la ville-préfecture
de la Marne. «  L'idée, c'était de faire 
du cirque, mais au 
bénéfice des citoyens,
a rappelé Stéphane 
Lavoie lors d'une pré-
sentation aux élus mu-
nicipaux. On a créé un
lieu de diffusion et de
rencontres avec les habitants, en proposant
une programmation de proximité autour du
cirque, de la danse, du théâtre, etc. » Le
tout en menant une politique d'embauche en
local et de création de lien social. «  Le
cirque contribue à développer l'estime de
soi. Il permet de faire sortir des jeunes de
la rue, d'attirer de nou-
velles familles, de met-
tre en place des
formations sur des mé-
tiers spécialisés et de
créer de l'emploi. Je suis déjà depuis plu-
sieurs années le projet qui se dessine à
Châlons. J'ai rencontré beaucoup de
monde, dans les lieux culturels, les entre-
prises, les écoles, les centres sociaux, etc.
Oui, il y a quelque chose à faire ici. »
Et si Châlons n'est pas Montréal, comme
l'ont rappelé plusieurs élus de l'opposition,
elle dispose de points forts pour développer

son ambition circassienne : le Centre natio-
nal des arts du cirque (Cnac), le Palc label-
lisé pôle national cirque, les créations
proposées par la Comète et Furies, les ins-
tallations mises à disposition des compa-
gnies... et bientôt un musée. « On y pensait
aussi à Montréal, mais vous allez plus vite
que nous, a souligné Stéphane Lavoie. Ce
futur musée n'aura pas d'équivalent dans le
monde.  Chez nous, la culture est vue
comme un facteur de développement écono-
mique. La soutenir est bon pour les affaires,
les travailleurs, les touristes, etc. L'enjeu à
Châlons, c'est de dynamiser la ville et son
attractivité. Avec La Tohu, par exemple, on
propose des formes spectaculaires de 35
minutes, pour créer un effet « wahou » et
faire venir le public, mais lui laisser ensuite
le temps de rester en ville. »
Les vidéos du festival MCC, diffusées pour
l'occasion, ont pu faire écho à certains
égards au festival Furies : une multitude de
lieux publics investis, des structures monu-
mentales, des spectacles XXL, des espaces
de convivialité, etc. Naturellement, le pro-

jet circassien souhaité
à Châlons interroge
l'avenir de l'association
Furies, fondée voici 
44 ans et qui mêle dés-
ormais de plus en plus
à son ADN, à savoir les

arts de la rue, ceux du cirque. « C'est une
question évoquée dès qu'on a engagé cette
réflexion sur le projet, il y a trois ou quatre
ans, dixit le maire de Châlons, Benoist Ap-
paru. À l'époque de Bruno Bourg-Broc
(l'ancien maire, ndlr), la programmation
cirque représentait environ 25 % du festival

Furies. Le travail
mené avec Jean-Marie
Songy (directeur de
Furies et du Palc,
ndlr) et ses équipes

vise à faire évoluer le festival pour lui don-
ner une majorité cirque, toujours dans la
rue. On envisage aussi un rapprochement
des structures (Palc et Furies, ndlr) en ce
sens. » Il faudra encore du temps pour que
cette hypothèse mûrisse et se concrétise.

Sonia Legendre

Châlons souhaite se positionner comme une référence circassienne
au niveau européen. © l'Hebdo du Vendredi

PROJET

Châlons s'inspire de Montréal 
pour construire sa « Cité du cirque »
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Un plan de financement à 32 M€ jusqu'en 2035 
À l'heure des débats, les conseillers municipaux du groupe d'opposition des socialistes et apparentés ont émis
leurs doutes quant à la faisabilité du projet, notamment financière, invitant la majorité à « garder la tête
froide », à « rester modeste » et à « redimensionner le projet à la mesure du territoire. », sans oublier d'y as-
socier les Châlonnais. « Ce qui a été fait à Montréal est unique, a rappelé le maire, Benoist Apparu. Évidem-
ment, notre volonté n'est pas de reproduire cela. Mais nous nourrir de ce type d'expérience est une nécessité.
Montréal est une référence en matière de cirque au niveau américain. Châlons doit aussi prendre cette place
de capitale circassienne sur le continent européen. » Au chapitre budgétaire, l'édile a fait ses comptes : la
ville-préfecture est en capacité de supporter 32 M€ d'apport à sa future « Cité du cirque », tout en disposant
encore de 15 M€ par an pour investir dans d'autres choses en parallèle. « C'est exactement ce que nous dé-
pensons chaque année actuellement. On mise sur un plan pluri-annuel jusqu'en 2035. Je vous rappelle qu'on
a financé un parc des expositions (le Capitole, ndlr) qui coûtait 50 M€ à l'époque et qu'on a quand même
investi 163 M€ sur ces dix dernières années. »

Le projet d'ouverture du Cnac cristallise les débats 
Autre délibération soumise au vote des élus : le conventionnement qui permettra la création d'une nouvelle
allée piétonne entre le chemin de halage longeant le canal et l'allée de Forêts, près du Jard. Cette voie traversera
le site de la Marnaise, occupé par le Centre national des arts du cirque (Cnac), et s'inscrit dans le projet d'ou-
verture que porte l'école. Coût total de l'opération : 816 000 € TTC, dont 576 000 € financés par la mairie
pour les travaux sur la voie publique. Le projet comprend aussi l'aménagement d'espaces verts, d'une zone
terrasse, d'un terrain de pétanque, de jeux pour enfants, etc. « On met 1,5 M€ dans notre plan annuel de ré-
fection des voiries, dixit le conseiller socialiste Rudy Namur, rejoint par les élus de son groupe. Dépenser
600 000 € pour 200 mètres de sentier piéton, c'est un peu fort de café. » La réaction de Benoist Apparu ne
s'est pas faite attendre : « On refait l'ensemble du site et des espaces publics qui entoureront cette rue. Vous
faites des raccourcis mensongers et je trouve ça un peu facile intellectuellement. Vous êtes contre ce projet
cirque, assumez-le et ayez le courage de vos opinions. »

Le futur musée du cirque
« n'aura pas d'équivalent
dans le monde »

Quel avenir pour Furies ?



Summer party dans les jardins du Champagne Joseph Perrier
Le cycle de rendez-vous pétillants imaginé par la maison de champagne Joseph Perrier pour
célébrer son bicentenaire à Châlons se poursuit avec une « summer party » dans ses jardins
ce vendredi 9 mai, de 18 h 30 à minuit. Au menu : set du DJ Chardonnay Club, spécialités
italiennes du traiteur Amore di Sicilia, basé à Saint-Memmie, et dégustations des cuvées
Joseph Perrier. Pas de code vestimentaire imposé aux participants, mais la maison 
« se réserve le droit d'entrée ». 
Infos : josephperrier.com.

Une marche solidaire et un café-débat sur les violences 
et le harcèlement scolaires
Créée à l'automne dernier à Châlons, l'association « Parler, le pouvoir des mots » organise
une marche solidaire ce samedi 10 mai, à 17 h 30 au départ du kiosque du grand Jard,
suivie d'un café-débat parents-ados de 18 h à 20 h, salle de Malte (7, rue du lycée). Objectif :
aborder le harcèlement et les violences entre les jeunes, qu'ils soient commis dans les éta-
blissements scolaires ou sur les réseaux sociaux. 
Accès libre. Contact : parlerlepouvoirdesmots@gmail.com.

Le public invité à arracher une espèce végétale envahissante 
du côté de l'Épine
Le Conservatoire d'espaces naturels de Champagne-Ardenne propose un chantier nature
ouvert au public le mercredi 14 mai à 14 h, sur le savart dit « de la Folie » à l'Épine. Objectif
de l'action collective : protéger cette plaine du Sainfoin d'Espagne, une espèce exotique en-
vahissante et toxique pour les animaux. Les participants devront s’équiper de chaussures
de marche, de vêtements adaptés à la météo et de gants. Chiens non autorisés. 
Sur inscription uniquement : 03 26 69 12 39, cen-champagne-ardenne.org.

Le Secours catholique lance ses « Cafés soleil » 
au quartier du Verbeau
Pour créer du lien et rompre la solitude des adultes isolés, le Secours catholique de Châlons
a imaginé un nouveau rendez-vous convivial baptisé « Café soleil ». Il s'installe chaque mer-
credi de 14 h à 16 h au quartier du Verbeau, dans les locaux situés au 18 rue du général
Giraud, et propose des moments de partage autour d'un café, d'une discussion ou d'un jeu
de société. 
Contact : 03 26 21 28 62, marneardennes@secours-catholique.org.

EN BREF
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Feurat Alani, dont le roman 
graphique « Le parfum d'Irak » a
donné naissance au documentaire
du même nom, est allé 
à la rencontre des collégiens de 
Victor-Duruy, à Châlons. 
Ou comment transmettre aux jeunes
générations la passion du métier et
l'importance de couvrir les conflits
dans le monde pour mieux 
les relater.

L 'an passé, le documentaire animé « Le par-
fum d'Irak » avait été primé lors du festival
international de cinéma War on Screen, à

Châlons. Ce lundi 5 mai, l'auteur du roman gra-
phique du même nom, Feurat Alani, est intervenu
auprès des classes de 3e du collège Victor-Duruy,
à l'occasion d'une journée de rencontres sur le
thème de l'exil organisée par plusieurs profes-
seurs, dont Marie-Pierre Barrière, également
membre de Réseau éducation sans frontières
(RESF). Si tous les élèves n'ont pas encore vu le
long-métrage, une grande majorité a travaillé, en
amont, sur le parcours du journaliste indépendant.
Et les questions n'ont pas manqué, tant sur les no-
tions de liberté de la presse ou de neutralité, que

sur la réalité du terrain.
Lorsque les jeunes lui demandent quel a été son
reportage le plus marquant, Feurat Alani évoque
Gaza, en 2014, pour réaliser un documentaire sur
la difficulté d'y exercer le
métier de journaliste.
« J'y suis retourné avant
l'arrivée des Talibans au
pouvoir. Aujourd'hui, on
nous interdit d'y aller. On a cette volonté de neu-
tralité, mais le contexte la rend parfois difficile.
On peut facilement se rendre en Ukraine pour ra-

conter la guerre là-bas par exemple ; c'est im-
possible d'aller dans l'autre camp, en Russie. »
Ce reporter prépare actuellement un documen-
taire sur la montée de l'extrême droite en Europe.

Il a aussi œuvré en
Égypte, en Mauritanie,
en Libye, au Kazakhstan
ou encore en Afghanis-
tan, et bien sûr en Irak,

dont il tient ses origines. Son père, Amir Alani,
opposant à Saddam Hussein, a obtenu le statut de
réfugié politique et s'est installé en France en

1972. « Je suis né à Paris. J'avais 8 ans lorsque
j'ai découvert mon pays d'origine pour la pre-
mière fois. J'y suis resté en vacances deux mois.
C'était dans les années 80. Ça paraît fou au-
jourd'hui ! » En 2003, il comprend que la guerre
est sur le point d'y être déclenchée « de façon il-
légale par les États-Unis » et s'installe à Bagdad
lorsqu'elle éclate. «  J'ai passé cinq ans sur
place. L'Irak a été envahi durant huit ans. Quand
l'armée américaine s'est retirée, le pays était to-
talement à terre. Il a ensuite subi l'impact d'autres
conflits voisins, en Libye, en Syrie, au Yémen, etc.
Tant que la guerre durera au Moyen-Orient, il
sera difficile d'avancer pour l'Irak. »
Si son livre retrace la grande histoire de l'Irak,
l'auteur y convoque également son histoire per-
sonnelle et ses souvenirs. « Le titre fait référence
au parfum de la première glace à l'abricot que
j'ai mangée là-bas, a-t-il expliqué aux élèves.
J'avais envie de raconter le vrai visage de ce
pays, ses traditions, sa culture, le quotidien de ses
habitants. C'est indispensable d'être sur le ter-
rain. On se rend compte aussi que c'est très dif-
férent de l'image qu'on peut s'en faire, de
l'extérieur. » Une approche authentique et fidèle
plus que bienvenue à l'heure où les analyses 
médiatiques, souvent infondées, pleuvent sur les
plateaux télévisés.

Sonia Legendre

Feurat Alani a partagé sa vision de l'Irak et du métier de reporter
avec les collégiens de Duruy. © l'Hebdo du Vendredi

ÉDUCATION

L'auteur et reporter Feurat Alani 
raconte son Irak aux collégiens 

Châlons Agglo demande l'avis 
du public pour abattre des arbres

ESPACES VERTS

D epuis février 2022, la loi dite
« 3DS » impose aux collec-
tivités l'obtention d'une au-

torisation des services de l'État avant
de procéder à l'abattage d'allées ou
d'alignements d'arbres. D'où la consul-
tation du public ouverte depuis le 
5 mai par Châlons Agglo. Sobrement
intitulée «  abattage avenue de
Valmy », elle s'inscrit dans le cadre de
la requalification de l'ancienne caserne
militaire Chanzy.
Le projet prévoit notamment d’y 
aménager une nouvelle voie de circu-
lation qui desservira ses bâtiments
ainsi que ses zones de parking,
moyennant la création de deux accès au site via l'avenue de Valmy, entre les rues du Général-Jansen
et Edmond-Buat. Mais cette opération nécessite en amont d'abattre quatre platanes datant des années
1960 situés au niveau des futurs accès. La demande d'autorisation précise que l'agglomération s'engage
à replanter deux arbres pour chacun des quatre spécimens abattus, soit huit nouveaux platanes au total.
Sachant qu'elle envisage aussi d'introduire plus de 300 arbres au cœur du quartier Chanzy à terme.
Les citoyens ont jusqu'au dimanche 25 mai inclus pour participer à la consultation et formuler leurs
observations, propositions ou oppositions en envoyant un mail à la Direction départementale des ter-
ritoires (DDT) de la Marne. L'ensemble des éléments réglementaires et techniques de ce dossier sont
téléchargeables en ligne. Le préfet rendra sa décision d'autorisation environnementale ou de refus à
l'issue de la procédure.

S.L

4 Infos : marne.gouv.fr, 03 26 70 81 98. Envoi des observations par mail : ddt-paysage@marne.gouv.fr
(en mentionnant en objet « Consultation du public – Avenue de Valmy - Châlons-en-Champagne »).

L'agglomération s'engage à replanter deux platanes pour
chacun des spécimens abattus.  © l'Hebdo du Vendredi
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Un documentaire sur
l'extrême droite en Europe



ANNONCESN
O

U
V

EA
U

Gratuitement, Localement  
& en toute confiance !

Optez pour notre édition papier
un véritable coup de pouce à votre annonce !

Publiez votre annonce 

e n  u n  C L I C  

0€

annonces.lhebdoduvendredi.com

6 MARNE www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Une belle cérémonie s'est tenue sur la place de la République, mercredi matin, en présence, notamment, de Patricia Mirallès, ministre déléguée auprès
du ministre des Armées, chargée de la Mémoire et des Anciens combattants. © l'Hebdo du Vendredi

COMMÉMORATION

Reims à l'heure de la reddition
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Durant toute la semaine, des commémorations et des animations ont eu lieu, à Reims, pour célébrer le 80e anniversaire de la reddition allemande 
et la fin de la Seconde Guerre mondiale en Europe. Elles se poursuivront ce week-end, avec notamment la journée de l’Europe, ce vendredi.

Une exposition du scénariste rémois
Jean‐David Morvan, autour de ses 
deux bandes dessinées « Les fusillés 
de l’Affiche Rouge » et  « Madeleine, 
résistante », est visible au premier étage
des halles du Boulingrin, jusqu’au 
dimanche 11 mai.

Prélevée au pied de l’arc de Triomphe, une
flamme est arrivée au musée de la Reddition,
mardi soir. © l'Hebdo du Vendredi

Un village, avec objets et véhicules d’époque, s’est installé 
sur l'esplanade de la porte de Mars, mercredi et jeudi.
© l'Hebdo du Vendredi

Mardi, au parc de Cham‐
pagne, près de 350 jeunes
issus des écoles élémen‐
taires de Reims ont parti‐
cipé à la 3e édition du 
rallye engagement et 
citoyenneté. © l'Hebdo du
Vendredi

Mercredi soir, un
spectacle son et
lumier̀e a illuminé
le monument aux
Morts. © Ville de
Reims
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Près de 26 000 recrutements sont prévus
en 2025 dans la Marne. Reims et Épernay
concentrent l’essentiel des offres, 
dont plus de la moitié sont cependant 
marquées par leur caractère saisonnier.

F rance Travail Grand Est vient de publier
les résultats de son enquête annuelle sur
les besoins en main-d’œuvre. Dans la ré-

gion, 164 735 projets de recrutement sont ainsi
annoncés pour 2025, dont 109 443 non-saison-
niers, « témoignant d’une dynamique de l’emploi
toujours soutenue », selon France Travail, malgré
une baisse de 14,8 % par rapport à l’année pré-
cédente. À noter que les petites structures sont
les plus dynamiques, avec 43 % des projets
émanant d’entreprises de moins de 10 salariés. 
Trois départements concentrent plus de la moi-
tié des embauches : Bas-Rhin (37 502), Marne
(25 708), et Moselle (25 631). Cependant, si les
chiffres sont plutôt bons dans la Marne, ils sont
pondérés par la part très importante des projets
dits saisonniers, qui représentent 58,2 % des in-
tentions d'embauche dans le département, en
raison de l'importance de la viticulture et de
l'agriculture. Les cinq bassins d’emploi les plus
peuplés regroupent à eux seuls 40,8 % des in-
tentions de recrutement de toute la région
Grand Est : Strasbourg (21 326), Metz (13 166),
Nancy (11 985), Reims (11 696) et Troyes (9 036).

Dans la Marne, les autres bassins d'emploi arri-
vent ainsi logiquement loin derrière : Épernay
(6 614), Châlons (3 877),
Sézanne (2 044) et Vitry-
le-François (1 477). À
noter que le bassin de la
capitale du Cham-
pagne s'en sort très
bien, mais c'est aussi celui où la proportion de
projets de recrutement saisonnier est la plus

importante de tout le Grand Est (76,9 %). À titre
de comparaison, ce chiffre est de 48 % pour

Reims, de 51,9 %
pour Châlons et
de seulement
18,6 % à Stras-
bourg.
Les services

concentrent 52,4 % des projets de recrutement,
soit au total 86 343 projets, dont 58 296 dans

les services aux particuliers et 28 047 dans les
services aux entreprises. Suivent ensuite : l’agri-
culture/viticulture (16,8 %), l'industrie (11 %) et
la construction (7,3 %). À noter que 51,4 % des
recrutements sont jugés difficiles, un chiffre ce-
pendant en baisse de3,4 points. Selon les em-
ployeurs, « la pénurie de candidats et
l’inadéquation des profils restent les principaux
freins à l’embauche ».

Viticulteur est le métier le plus recherché dans la Marne et dans le Grand Est. © l'Hebdo du Vendredi

RECRUTEMENTS 2025 : LA MARNE DYNAMIQUE, 
GRÂCE AUX EMPLOIS SAISONNIERS

À Épernay, 76,9 % des projets 
de recrutement sont saisonniers

8
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Les 15 métiers 
qui embauchent le plus 
cette année dans le Grand Est 
Viticulteurs et arboriculteurs : 20 872
Agents d'entretien de locaux : 5 793
Agriculteurs salariés : 5 646
Employés de la restauration : 5 305
Animateurs socioculturels : 5 145
Serveurs de cafés et restaurants : 4 727
Employés de libre-service : 4 233
Aides-soignants : 4 036
Aides à domicile et auxiliaires de vie : 3 564
Cuisiniers : 3 356
Infirmiers et sages-femmes : 2 755
Jardiniers des espaces verts et naturels : 2 484
Personnels de ménage : 2 477
Vendeurs en produits alimentaires : 2 131
Conducteurs routiers : 2 006

La Formation à l'emploi  
En contrat d'apprentissage - En contrat de professionnalisation

03 26 84 55 40 - contact@gretamarne.com - www.gretamarne.com

•CAP : Chocolatier - Pâtissier - Boulanger - Cuisine - Service -  
Coiffure - Petite Enfance - Maintenance des Véhicules  
Conducteur Routier 
•Brevet Professionnel : Coiffure  
•Bac Pro : AGOrA  
•Certificat de Spécialisation : Sommellerie - Barman - Cuisinier 
en Desserts de restaurant - Technicien de Soudage 
•BTS : Comptable - Gestion PME - SAM - SP3S - Management  
Commercial - Négociation Relation Client - Banque - Notariat -  
Gestion Transport Logistique - Maintenance des Véhicules Routier  
Maintenance des Systèmes de Production - Maintenance  
Ascenseur - Bioanalyses  
•Comptabilité/Gestion : Chef de Projet E-Commerce / DCG 
(Bac+3) - DSCG (Bac+5)

APPRENTISSAGE ALTERNANCE

•Nouveautés : BTS Management Hôtellerie Restaurant - Bachelor Responsable de Zone Import Export 
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L e dernier pano-
rama de l'emploi
publié par France

Travail, basé sur ses
données ainsi que
celles de l'Insee, de la
MSA et du réseau des
Urssaf, établit le taux 
de chômage dans la
Marne à 7,1 % pour le
quatrième trimestre
2024. Légèrement
moins qu'au trimestre
précédent (7,4 %) et
identique à la moyenne
du Grand Est. Toujours
fin 2024, l'étude fait état
de 51 600 embauches au niveau départemental sur le trimestre, dont 28 % pour des contrats
de plus d'un mois, principalement dans les secteurs de la santé ou l'action sociale, l'hôtellerie-
restauration, l'agriculture et l'administratif.
Selon les chiffres consolidés par France Travail, 44 360 demandeurs d'emploi étaient inscrits
comme tels dans les catégories A, B et C à la fin du trimestre, dont 24 650 en catégorie A, c'est-
à-dire n'exerçant aucun emploi à cet instant T, tandis que 22 320 offres d'emploi avaient été dif-
fusées via le site de l'institution au cours des 12 mois de l'année 2024. Les niveaux CAP-BEP sont
les plus concernés par ce différentiel, avec plus de 14 320 demandeurs d'emploi pour 560 offres
diffusées.
Les chômeurs de longue durée, à savoir depuis au moins un an, représentent 46 % des deman-
deurs d'emploi inscrits dans la Marne.

4  Infos : dataemploi.francetravail.fr.

PLUS DE DEMANDEURS 
QUE D'OFFRES D'EMPLOI 

DANS LA MARNE

La Marne affichait un taux de chômage de 7,1 % au dernier trimestre 2024, selon
France Travail. © DR
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À la rentrée 2025, le Groupe Saint 
Michel de Reims étoffe son offre 
post-BTS avec le lancement du 
bachelor Responsable de Projet 
Marketing et Communication. 
Cette formation, gratuite pour  
les alternants, s’adresse  
aux titulaires d’un BTS désireux  
de se professionnaliser dans  
un secteur en pleine mutation.

À Reims, le Groupe Saint Michel 
confirme son engagement en faveur de 
la réussite et de la professionnalisation 

des jeunes avec l’ouverture d’un nouveau ba-
chelor en Marketing et Communication, pensé 
pour répondre aux attentes des entreprises et 
permettre aux jeunes diplômés de BTS en com-
munication, de poursuivre leur montée en com-
pétences au sein de l’établissement rémois. 
Les étudiants, sélectionnés sur entretien, avec 
une attention particulière portée au savoir-être 
et à la motivation, acquièrent des compétences 
stratégiques et opérationnelles. Élaboration de 
stratégies de communication digitales et tradi-
tionnelles, maîtrise des outils digitaux, réalisa-
tion d’audits marketing, organisation et pilotage 
de campagnes, etc. Un programme qui ouvre à 
une diversité de métiers comme responsable 

marketing, chef de projet digital, chargé de com-
munication, community manager, brand mana-
ger, ou encore chef de produit.  
Ce bachelor très 
complet a été conçu 
pour coller au plus 
près des attentes du 
monde du travail. 
L’équipe pédagogique, composée notamment 
de professionnels en activité, apporte une exper-
tise concrète et actualisée, en lien direct avec les 
réalités du terrain. Le sourcing des entreprises 

partenaires est, lui aussi, rigoureux. Il s’agit en 
effet de garantir des missions pertinentes et for-
matrices pour chaque alternant. Car ici, l’ambi-

tion est claire :  
faire du bachelor 
un véritable trem-
plin vers l’emploi, 
tout en permettant 

à chaque jeune d’affiner son projet profession-
nel dans un cadre structurant et bienveillant. 
Le suivi est ainsi l’une des grandes forces de 
Saint Michel. Les référents formateurs jouent un 

rôle clé dans l’accompagnement des alternants. 
Présents, à l’écoute, ils assurent un lien constant 
entre l’école, l’étudiant et l’entreprise. Leur re-
gard attentif est un gage de qualité. Ici, l’exi-
gence n’est pas un frein, mais bien une 
promesse de réussite. 
Les familles et les entreprises ne s’y trompent 
pas et trouvent dans l’ADN Saint Michel un 
label de confiance. Le sérieux de l’établisse-
ment, sa réputation et sa capacité à former des 
jeunes responsables et engagés en font un acteur 
de référence à Reims.  
Enfin, toujours en quête d’innovation et de qua-
lité, l’établissement ne s’arrête pas là. À la ren-
trée, Saint Michel proposera un volet d’initiation 
à l’intelligence artificielle à travers différents 
modules et interventions d’experts. Une ma-
nière d’ouvrir les horizons et de préparer, dès 
aujourd’hui, les talents de demain. 

PUBLIREDACTIONNEL

Saint Michel ouvre un bachelor  
marketing et communication

Une formation d'excellence,  
en prise directe avec l’entreprise 

Groupe Saint Michel
39 rue Martin Peller - 51100 Reims  

Tél : 03 26 77 62 86  
www.groupesaintmichel.fr
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Le ministère du Travail a lancé sa « grande
initiative pour la valorisation des salariés
expérimentés ». Car si l'emploi des seniors
a évolué ces dix dernières années, il reste
une sacrée marge de progrès sur les volets
de la formation et de la discrimination.

M ardi 29 avril, une conférence natio-
nale s'ouvrait au ministère du Tra-
vail pour aborder l'épineuse

question de l'emploi des plus de 50 ans. Ce
programme gouvernemental se déclinera à
travers une campagne de communication, la
diffusion d'un guide des bonnes pratiques
dans les entreprises, des actions territoriales et
la concrétisation de l'accord interprofessionnel
sur l'emploi des seniors signé en novembre
2024 avec les partenaires sociaux, sous réserve
qu'il soit acté par les parlementaires en juin.
Comparée à ses voisins européens, la France
reste à la traîne sur ce sujet et affiche « une
chute notable du taux d'activité dès l'âge de
53 ans », indique le ministère, précisant que 
« seuls 35 % des 60-64 ans sont encore en acti-
vité, contre 61 % en Allemagne ». Le baromètre
publié fin 2024 par la Défenseure des droits et
l'Organisation internationale du travail pointe
l'âge comme la première forme de discrimina-
tion au travail et révèle qu'un quart des se-

niors, en activité comme au chômage, décla-
rent en avoir déjà été victimes. Passé 55 ans,
un candidat voit ses chances d'être rappelé
pour un entretien d'embauche divisées par
trois et accède moins facilement à la forma-
tion.
Dans un tableau de bord paru en octobre der-
nier, l'Observatoire régional de l'emploi et de
la formation (OREF) se penche sur l'évolution

du taux d'emploi chez les 50-64 ans, qui repré-
sentent 30,4 % des actifs en Grand Est. Il s'éle-
vait à 61,3 % en 2021 (63 % dans la Marne),
contre 51,9 % en 2010, soit une augmentation
de quasiment 10 points.
Toujours en région, si le taux de chômage des
50 ans ou plus (5 %) est bien inférieur à celui
des 15-24 ans (17 %), l'étude stipule que fin
juin 2024, 62 % des seniors demandeurs d'em-

ploi l'étaient depuis un an ou plus (contre 
45 % pour l'ensemble des chômeurs). Et les
mesures mises en œuvre par les entreprises ne
sont pas suffisamment généralisées pour en-
rayer le phénomène.
Missionné par le ministère du Travail, l'institut
de sondage IPSOS a consulté près de 1 100 di-
recteurs des ressources humaines entre mars
et avril 2025. Seules 8 % des entreprises 
interrogées, principalement celles de plus de
5 000 ETP, déclarent avoir conçu une politique
de recrutement dédiée aux salariés expéri-
mentés. Moins de 4 entreprises sur 10 propo-
sent des formations pour prévenir la
discrimination par l'âge et elles sont 26 % à
prévoir des outils spécifiques d'accompagne-
ment de leurs salariés seniors. L'aménagement
du temps de travail en fin de carrière s'avère
plus répandu et concerne 40 % des structures
sondées. Une marge de manœuvre encore im-
portante, donc, qui s’observe également chez
les cadres. Selon une enquête de l'Apec dévoi-
lée fin avril, seulement 15 % des cadres de 
55 ans et plus ont le sentiment que leur 
entreprise a adapté sa politique RH aux se-
niors. Autres enseignements : 77 % des sondés
estiment qu'il leur serait difficile de retrouver
un poste équivalent en cas de changement
d'entreprise forcé et 37 % affirment avoir
été pénalisés dans leur carrière en raison
de leur âge.

Selon l'Ipsos, seules 26 % des entreprises accompagnent leurs salariés seniors. © DR

L'EMPLOI DES SENIORS, 
UN VRAI SUJET POUR LES ENTREPRISES
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Une promotion d'alternants vient de 
démarrer une formation de sept mois au
centre Afpa de Reims. Dans le Grand Est,
La Poste entend recruter 430 personnes
cette année.

D evenir facteur, ça s’apprend ! Et plus
particulièrement le métier de
conducteur-livreur sur véhicule uti-

litaire léger, une formation de sept mois en
alternance, proposée par La Poste, en parte-
nariat avec l’Afpa, établissement public de
formation professionnelle. Ils sont dix-sept,
âgés de 18 à 51 ans, à avoir démarré ce cur-
sus au centre de Reims, lundi 28 avril.
Chaque mois, ils passeront une semaine à
l’Afpa et les trois suivantes dans l’un des sites
postaux de Reims, Bétheny, Vitry-le-François,
Saint-Gibrien ou encore Charleville-Mé-
zières. « Les alternants apprennent tous les
gestes du métier : flasher les colis, conduire un
véhicule utilitaire, recueillir les datas… On dis-
pose d'un plateau technique pour les mettre en
condition, explique Mariama Mondoto, res-
ponsable de formation pour le centre Afpa
de Reims. En plus des compétences tech-
niques, il y a le savoir-être, la rigueur et l’auto-
nomie. »
Une classe similaire a ouvert à Mulhouse en

mars, tandis que Strasbourg, Metz et Nancy
imiteront Reims dans les semaines et mois à
venir. Car La Poste a des besoins importants
en recrutement, malgré la baisse du volume
des courriers, qui représentait 15 % de son
chiffre d'affaires en 2023, contre la moitié en
2010, selon un rapport de la Cour des

comptes publié en février. Lequel s’interro-
geait sur la distribution du courrier six jours
sur sept et le maintien de 17 000 points de
contact. Pourtant, les besoins sont réels dans
la région. « Nos facteurs proposent désormais
de nouveaux services de proximité, explique
Valerie Lançon, responsable emploi et for-

mation Grand Est pour le groupe La Poste,
en référence aux prestations « Veiller sur mes
parents », le portage de repas à domicile ou
encore le recyclage des déchets de bureau.
Nous allons recruter 430 personnes cette année
dans le Grand Est, contre 250 l’an dernier. »
Cette formation doit déboucher sur un CDD
de facteur, rapidement convertible en CDI.
Puis, vante La Poste, les possibilités d’évolu-
tion sont nombreuses. « Traditionnellement,
les facteurs se dirigent vers des métiers de com-
mercial, d’encadrant ou de guichetier, mais des
passerelles vers l’ensemble des métiers du
groupe La Poste, dans les secteurs numérique
ou bancaire par exemple, sont possibles », ap-
puie Adeline Duhamel, responsable territo-
rial pour Formaposte Île-de-France.  
Avec près de 233 000 collaborateurs
 « postiers » dont 60 500 facteurs, le groupe
est le deuxième employeur public de France,
après l'État. Le rapport sévère de la Cour des
comptes, qui appelle à réévaluer le rôle de la
puissance publique – un milliard d'euros de
compensations versé par l'État, pour 
2,2 milliards de charges pour La Poste –
pourrait-il changer la donne dans les années
à venir ?

Adrien, 26 ans, suit une formation en alternance pour devenir facteur. © l'Hebdo du Vendredi

RENTRÉE DES CLASSES 
POUR DIX-SEPT FUTURS FACTEURS À REIMS

12
www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

D u  9  a u  1 5  m a i  2 0 2 5EMPLOI FORMATION/



Grâce au GIP FCIP de l’académie 
de Reims, les jeunes peuvent  
devenir apprentis tout en  
poursuivant leur scolarité  
dans leurs lycées professionnels 
ou technologiques d’origine.  
Une solution souple et sécurisante, 
déployée sur tout le territoire,  
qui redéfinit les contours  
de l’apprentissage.

D evenir apprenti tout en restant 
dans sa classe, avec ses cama-
rades, ses enseignants, et dans son 

environnement habituel, c’est désormais 
une réalité pour de nombreux jeunes de 
l’académie de Reims. Le CFA acadé-
mique, porté par le GIP FCIP de Reims, 
propose une formule innovante d’appren-
tissage « intégré » : une passerelle 
concrète entre école et entreprise, sans 
rupture brutale. 
Ce dispositif, aujourd’hui actif dans 34 ly-
cées professionnels et technologiques du 
territoire, permet aux élèves d’alterner sta-
tut scolaire et apprenti au sein même de 
leur établissement. Une manière souple et 
progressive d’entrer dans la vie profes-
sionnelle, sans bouleverser les repères. 
Ce modèle séduit de plus en plus de jeunes 

et d’équipes éducatives. Il répond à une 
demande forte de personnalisation des par-
cours et de souplesse 
dans les trajectoires sco-
laires. Les formations 
proposées couvrent une 
large palette de secteurs : 
industrie, commerce, mode, hôtellerie, bâ-
timent ou encore métiers d'art. Du CAP au 
BTS, en passant par les certificats de spé-
cialisation, plus de 80 formations sont ac-

cessibles en apprentissage, y compris en 
cours d’année, sans redémarrer à zéro. 

Mais la véritable force 
du dispositif réside dans 
sa capacité à sécuriser 
les parcours. En cas de 
rupture de contrat avec 

l’employeur, le jeune peut retrouver son 
statut d’élève et poursuivre sa formation 
dans la même classe, avec le même emploi 
du temps. Cette adaptabilité unique en son 

genre évite les décrochages, tout en encou-
rageant les jeunes à tenter l’expérience de 
l’alternance, en toute confiance. 
Sur le terrain, les conseillers apprentissage 
du GIP FCIP de Reims jouent un rôle es-
sentiel. Ils accompagnent élèves, familles, 
établissements et entreprises dans toutes 
les étapes du parcours. Véritables facilita-
teurs, ils assurent un lien constant entre 
tous les acteurs pour garantir une forma-
tion de qualité, adaptée aux besoins de 
chacun. 
À la fois souple, encadré et ancré dans le 
réel, ce modèle d’apprentissage intégré 
offre un cadre idéal pour découvrir le 
monde professionnel, acquérir une pre-
mière expérience concrète et construire se-
reinement son avenir. 

PUBLIREDACTIONNEL

L’apprentissage au cœur des lycées

De l’élève à l’apprenti, 
en toute confiance 

GIP FCIP 
17 bd de la Paix - 51100 Reims  

Tél. 03 26 61 20 74  
Site : www. gipfcip-reims.fr  

Mail : cfa@ac-reims.fr
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C ’est une initiative originale
et novatrice qui va être
proposée par la CCI

Marne Ardennes, les mercredi 14
et jeudi 15 mai, sur son site RaC-
CIne de Reims. Et plus précisé-
ment sous un chapiteau, qui sera
dressé face à son imposant buil-
ding, à l’occasion de la première
édition du Festival des entrepre-
neurs. Un événement profession-
nel, mais qui misera sur la
convivialité pour s’adresser à des
futurs entrepreneurs en quête de
conseils, des créateurs ou repre-
neurs d’entreprise prêts à franchir
une nouvelle étape, des diri-
geants à la recherche de nou-
velles perspectives ou encore des
salariés ou des étudiants désireux de se lancer dans l’aventure.
Au programme : des ateliers interactifs, des conférences de qualité et des rencontres avec des
personnalités décrites comme inspirantes, tels Louis Bodin, ingénieur et météorologiste, Alice
Lhabouz, fondatrice d’un fonds d’investissement et jury de l’émission « Qui veut être mon associé ? »
ou encore Ilan Benhaim, cofondateur de l’entreprise d'e-commerce Veepee. Pour accompagner
cette partie professionnelle, des contenus divertissants (photobooth, yoga du rire, librairie, pé-
tanque, mölkky…) et gourmands (food trucks, champagne, bière, café, jus…) mitonnés par des
professionnels de la région.
Et pour couronner le tout, un DJ set viendra clôturer le festival, le jeudi, de 19 h à 22 h 30.
L’occasion pour les bosseurs de s’aérer le corps et l'esprit.

4  Festival des entrepreneurs, mercredi 14 mai, de 8 h 30 à 21 h, et jeudi 15 mai, de 8 h 30 à 22 h 30,
RaCCIne, 12, rue André-Huet, Reims. Tarifs : 7 et 10 €.

LA CCI SORT LE GRAND JEU 
POUR LES ENTREPRENEURS 

À REIMS

Face à son site RaCCIne de Reims, la CCI dressera un chapiteau 
pour son festival.
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T emps fort pour l’emploi dans la filière connexe au champagne, la 4e édition du job dating
organisé par le Club des Entrepreneurs Champenois, en partenariat avec la Mission Locale
des Pays d’Épernay, Brie et Champagne, se tiendra le mercredi 28 mai, de 9 h à 14 h, au

Palais des fêtes d’Épernay.
Près de 20 entreprises locales, comptant parmi les 200 adhérentes du Club, seront présentes sur
place pour proposer plusieurs dizaines d’offres en CDI, CDD, alternance, apprentissage et stages.
Parmi elles, des acteurs majeurs comme Agriviti (matériel viticole et agricole), Alliance Prévention
Sécurité (gardiennage et sécurité), Amcor (fabrication de capsules), AS Entreprise (comptabilité),
Autajon Étiquettes (imprimerie), Compas (négoce viti-vinicole), CSGV (approvisionnement viti-
vinicole) et Ravillon (vente et réparation de matériels agricoles et viticoles).
Ouvert à tous, ce job dating ne se limite pas au recrutement : un pôle organismes de formation
(avec 15 structures partenaires) et un espace dédié au temps partagé permettront aux visiteurs
de découvrir plus largement l'ensemble des formations et des métiers de la filière Champagne.

4  Job dating de la filière connexe au champagne, mercredi 28 mai, de 9 h à 14 h, 
au Palais des fêtes d'Épernay. Entrée libre.

UN JOB DATING 
SUR LES MÉTIERS CONNEXES 
AU CHAMPAGNE À ÉPERNAY

Plusieurs dizaines de postes seront à pourvoir au Palais des fêtes d'Epernay. © DR
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N ée en 1922, l'organisa-
tion professionnelle
Serce (Syndicat des

entreprises de génie électrique
et climatique) réunit aujourd'hui
environ 260 acteurs de la transi-
tion énergétique et numérique.
Début avril, elle publiait une
étude commandée par la filière
des réseaux électriques pour
évaluer ses besoins en recrute-
ments, selon laquelle plus de 
1 800 emplois seraient à pour-
voir dans le Grand Est d'ici à
2030. 
Renouvellement des réseaux,
adaptation du matériel face au
changement climatique ou en-
core décentralisation de l'électri-
cité vers les énergies solaires et éoliennes : le contexte actuel pousse les gestionnaires de réseaux
à embaucher. « RTE et Enedis ont prévu d'investir 200 milliards d'euros cumulés d'ici à 2040 », an-
nonce le Serce. Au niveau national, toutes entreprises confondues, « 80 % des besoins en recru-
tements se concentrent sur les métiers de maîtrise et d’exécution. »
Parmi les 1 800 recrutements évoqués en région, près de 300 concernent des postes de conduc-
teurs de travaux, techniciens de bureaux d'études ou chargés d'affaires. La grande majorité des
emplois à pourvoir s'adressent aux chefs de chantiers et aux monteurs réseau. Sachant que bon
nombre d'établissements dans la Marne proposent des cursus pour former les jeunes à ces mé-
tiers. On pense notamment au Bachelor universitaire de technologie (BUT) « Génie industriel et
maintenance » dispensé sur le site châlonnais de l'IUT Reims-Châlons-Charleville et au Bac pro
« Métiers de l'électricité et ses environnements connectés » (MELEC), accessible depuis les lycées
Saint-Jean-Baptiste de La Salle (Reims), Stéphane-Hessel (Épernay) ou Ozanam et Oehmichen
(Châlons).

4  Infos : metiers-electricite.com.

RÉSEAUX ÉLECTRIQUES : LE BON
FILON POUR TROUVER UN EMPLOI

La filière électrique ouvrira plus de 1 800 postes d'ici à 2030 
dans le Grand Est. © l'Hebdo du Vendredi
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J eudi 22 mai, le Centre
de ressources, d'exper-
tise et de performance

sportive de Reims (Creps) vi-
brera au rythme de « Bouge
pour Ton Avenir », une jour-
née inédite mêlant sport et
découverte des métiers, orga-
nisée dans le cadre du       pro-
gramme régional de
formation de la région Grand
Est. L’objectif : promouvoir la
formation professionnelle
pour adultes et encourager
l’engagement des deman-
deurs d’emploi dans des par-
cours adaptés à leurs besoins. 
Dès 8 h 30, plus de 400 parti-
cipants sont attendus pour
explorer les stands d'une trentaine de centres de formation de la région, répartis en neuf pôles
: sanitaire et social, transport et logistique, numérique, administratif et financier, bâtiment et
transition énergétique, agriculture et viticulture, industrie et mécanique, artisanat, animation
et sport. Au programme : ateliers interactifs, témoignages de stagiaires, échanges avec des pro-
fessionnels et activités sportives ludiques en groupe encadrées par des professionnels, pour bri-
ser la glace et offrir à tous une expérience à la fois dynamique et conviviale. 
L’événement, porté par l'UFCV Grand Est et l’UFOLEP avec le soutien de la région, mise sur l’in-
novation. Chaque participant passera par le pôle ressources pour approfondir son projet pro-
fessionnel, tandis qu’un food truck et des temps de rencontre libre favoriseront les échanges
informels. Ouvert à tous gratuitement sur inscription, cet événement est une belle occasion
d’associer sport, apprentissage et échanges, dans un cadre d’excellence.

4  Bouge ton avenir, jeudi 22 mai de 8 h 30 à 16 h 30 au Creps de Reims 
(entrée Route de Bezannes ou Avenue François Mauriac). Infos : 03 26 40 30 34 .

 FORMATION ET SPORT FONT
ÉQUIPE AU CREPS DE REIMS

Cette journée mêlant orientation et sport se déroulera au Creps de Reims. 



12 RUE DE LA PETITE VITESSE
51100 REIMS
BUS :  20 - ARRÊT JUSTICE
TRAM :  A   B  - ARRÊT SCHNEITER

La Grande École
d’Informatique

Spécialiste de l’alternance
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PORTES OUVERTES

DE 14H00 À 17H00
• Systèmes, Réseaux & Cloud Computing

• Cybersécurité
• Architecture des Logiciels

• Ingénierie du Web

esgi.fr
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Maître artisan tapissier installé à Suippes,
Julien Douay suit une courte formation
pour valoriser la dernière création 
100 % champenoise qu'il a imaginée 
avec sa compagne Melissa : 
une chaise muselet.

I l n’y a pas d’âge pour se former. Julien
Douay, maître artisan tapissier depuis
plus de dix ans, le sait bien. Cette se-

maine, il était à Reims pour suivre une forma-
tion de deux jours auprès de la Chambre des
métiers et de l’artisanat intitulée « Savoir met-
tre en scène et valoriser ses créations ». Car ce
Marnais de 33 ans a eu une idée hors du com-
mun, qu’il entend bien commercialiser.  
Pourtant, au moment de s’insérer dans la vie
active, il y a bien longtemps, ce natif de Châ-
lons ne se destinait pas à devenir tapissier.
« J’étais en BEP électrotechnique, mais je n’étais
pas très bon en maths et ça ne me plaisait pas
plus que ça, raconte Julien Douay. Le lycée Oza-
nam (à Châlons) m’a proposé une immersion
d’une demi-journée en tapisserie, ça m’a plu et
l’année suivante, je m’inscrivais en CAP tapissier
d'ameublement en décor. »
Une formation de deux ans qui lui a permis
d’ouvrir son affaire à Suippes, en 2012 et d’être

rejoint, onze ans plus tard, par sa compagne.
Comme lui, elle n’imaginait pas devenir arti-
san puisqu’elle était… militaire, intégrée au
40e régiment d’artillerie, en garnison à
Suippes. « Elle avait fait le tour de ce métier et
elle cherchait à se réorienter, explique Julien
Douay. Elle est très manuelle et le métier de 
tapissier l’intéressait. » Sa demande de recon-
version validée par l’Armée, Melissa a été for-
mée sur le tas par son mari.
Peu de temps après, le tapissier a imaginé un
objet unique : une chaise en forme de muse-
let. « Ça fait des années que je veux fabriquer
une chaise inspirée de la région, car j’aime le
champagne et la Champagne », s’enthou-
siasme l’artisan marnais qui a réalisé un pre-
mier croquis à l’automne dernier, puis déposé
le modèle auprès de l'Institut national de la
propriété intellectuelle (INPI), en fin d’année.
Il termine désormais son premier prototype,
en travaillant de concert avec un ferronnier
pour réaliser le châssis en métal thermolaqué,
qui viendra imiter le muselet, et avec un me-
nuisier pour l’assise en bois, qui prendra la
forme d’une capsule. Enfin, le revêtement sera
assuré dans son atelier, avec un tissu person-
nalisable, en broderie ou en sublimation. La
commercialisation de cet objet unique est
prévue cet été. 
« On espère séduire des maisons de champagne,

des hôtels, des restaurants, tout ce qui touche au
luxe en général, souhaite Julien Douay. La
chaise muselet sera personnalisable à souhait,
avec un grand choix d’essences pour le cerclage
en bois, de gravures pour le dossier en tôle et de
coloris pour le châssis en métal et l'assise en tissu

ou en cuir. » Reste à capter les clients. La for-
mation suivie à la Chambre des métiers et de
l’artisanat devrait bien aider le maître artisan
dans cette tout autre facette du métier.

Melissa et Julien travaillent ensemble depuis deux
ans.

LA CHAISE MUSELET : L’IDÉE PÉTILLANTE
D'UN COUPLE DE TAPISSIERS MARNAIS
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Vous souhaitez acquérir par la 
suite une double compétence  
pour devenir manager, chef de 
projet, créateur ou repreneur 
d’entreprise ? 

D estiné aux profils issus de toutes dis-
ciplines hors gestion, le Master MAE 
de l'Université de Reims Champagne-

Ardenne ouvre les portes du management à tous 
les diplômés ayant déjà obtenu ou étant sur le 
point d’obtenir un Master (niveau Bac+4 mini-
mum mais Bac+5 privilégié) grâce à une  
formation complémentaire en un an (M2 uni-
quement). Une formation complète pour acqué-
rir les clés du management et accéder à des 
postes à responsabilités. 
À l'Université de Reims Champagne-Ardenne, 
le Master 2 Management et Administration des 
Entreprises (MAE) s’adresse à un large public 
issu de disciplines variées : scientifiques, litté-
raires, juridiques, médicales, technologiques, 
etc. Proposé par la Faculté des Sciences Écono-
miques, Sociales et de Gestion, ce master en un 
an constitue une véritable passerelle vers des 
fonctions managériales, sans exiger de forma-
tion initiale en gestion. 
Conçu pour élargir les horizons professionnels, 

le parcours "Compétences Complémentaires en 
Administration des Entreprises" permet aux étu-
diants d'acquérir les fondamentaux du manage-
ment tout en valorisant leur expertise d'origine. 
L'objectif est clair : donner les clés nécessaires 
pour occuper des postes à responsabilités, tels 
que chef de projet, manager qualité, responsable 
communication ou encore repreneur ou créateur 
d'entreprise. 

Une passerelle ouverte à tous
La formation s'articule autour de deux semes-
tres. Le premier est dédié aux fonctions  
stratégiques de l'entreprise : comptabilité, mar-

keting, finance, ressources humaines. Le se-
cond s'ouvre sur des enjeux transversaux et 
contemporains : gestion de projet, RSE, entre-
preneuriat, digitalisation et systèmes d'infor-
mation. Cette organisation vise à offrir une 
vision globale de l'entreprise, tout en favorisant 
une montée en compétences progressive. 
Un stage de 4 à 6 mois vient clore la formation, 
renforçant l'immersion dans le monde  
professionnel. Le master est également acces-
sible en alternance. Cette flexibilité permet  
une application concrète des enseignements 
et une intégration rapide en milieu profession-
nel. 

Elargissez vos horizons  
professionnels
Accessible en formation initiale, continue ou en 
contrat de professionnalisation, le MAE repose 
sur un équilibre entre savoirs théoriques, savoir-
faire techniques et savoir-être. Il met l'accent sur 
la capacité à travailler et diriger en équipe, à uti-
liser les outils de gestion de manière efficiente 
et à communiquer efficacement en français et en 
anglais professionnel. Plus qu'un diplôme, le 
Master MAE de Reims est une opportunité. Il 
permet à des profils non gestionnaires de pren-
dre un nouveau virage professionnel, en conju-
guant leur formation initiale avec des 
compétences managériales solides. Pour concré-
tiser votre projet et rejoindre la prochaine pro-
motion, il vous suffit de déposer votre dossier de 
candidature en ligne via la plateforme nationale 
"eCandidat" ou directement à l'adresse 
sesg.master-mae@univ-reims.fr. 

PUBLIREDACTIONNEL

Vous êtes inscrit en Master (ou titulaire 
d’un Master) hors sciences de gestion ? 

Faculté des Sciences Economiques,  
Sociales et de Gestion 

57 rue Pierre Taittinger  51571 Reims Cedex  
Tél. 03 26 91 38 26  

www.univ-reims.fr/ufrsesg  
sesg.master-mae@univ-reims.fr

Le premier prototype de la chaise muselet, 
dont il manque l'assise et l'habillage.
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Les Rémoises reléguées 
en deuxième division

L’objectif était clair pour les joueuses du Stade
de Reims : ne pas perdre contre Strasbourg,
mercredi soir, pour conserver leur 10e place,

synonyme de maintien dans l’élite du football fé-
minin. Les partenaires de Jade Nassi (en photo)
pensaient avoir fait le plus dur, en Alsace, en égali-
sant par l’intermédiaire de Melissa Gomes à la 72e
minute, mais elles se sont finalement inclinées au
bout du temps additionnel (2-1). Une défaite qui
permet aux Strasbourgeoises de se hisser au 9e rang
et de laisser la peu enviable 11e place aux Ré-
moises, qui évolueront donc en Seconde Ligue l’an prochain, six ans après leur accession en Division 1.
Un véritable coup dur, mais pas forcément une surprise. Comme d'autres clubs de Ligue 1 confrontées
à la baisse des revenus issus des droits télé, le Stade de Reims avait réduit la voilure l'été dernier, avec
notamment douze départs chez les filles. Selon RMC, la section féminine serait à vendre.

© Stade de Reims

À deux journées de la fin 
d'une saison compliquée, 
le club champenois peut valider 
son maintien, samedi soir, lors de la
réception d'une équipe stéphanoise
qui joue aussi sa survie en Ligue 1.
Une bonne répétition avant la finale
de la Coupe de France face au
Paris SG, dans deux semaines.

C e n’est pas une finale, celle-là aura lieu le
24 mai, au Stade de France, devant 90 000
spectateurs. Mais la réception de Saint-

Étienne dans un stade Auguste-Delaune bien garni
y ressemblera fortement. Au terme d’une saison
galère, marquée par un changement d’entraîneur
(Samba Diawara a remplacé Luka Elsner le 3 fé-
vrier) et une interminable disette (quinze matchs
sans victoire au cœur de l’hiver), le Stade de Reims
pourrait valider son maintien en Ligue 1 ce samedi
10 mai. Treizième au classement avec 33 points
avant le coup d’envoi, le club marnais serait
presque assuré de renouveler son bail dans l’élite
en cas de victoire face à des Stéphanois qui, eux,
sont dix-septièmes et auront besoin de plusieurs
exploits pour se sauver. 
De l’enjeu, une affiche « vintage », un dernier
match à domicile et un beau temps annoncé, tous
les ingrédients sont réunis pour que Delaune ré-
ponde présent lors de cette ultime sortie à la mai-
son. Le club a mis en place une offre spéciale, avec
un billet à 10 € pour tous les supporters déjà venus
au moins une fois au stade cette saison, et la
mayonnaise a pris puisque mercredi soir, 17 000
places avaient déjà été vendues. Ce qui placera
l’affluence moyenne de la saison au-dessus des 

15 500 spectateurs, comme lors de l'exercice pré-
cédent (15 669), soit les meilleures de ces dix der-
nières années. 
Mais cette dernière de la saison à domicile ne sera
pas un au revoir pour les
supporters rémois qui au-
ront rendez-vous au Stade
de France, deux semaines
plus tard. Si le maintien
est assuré, cet exercice difficile se terminera en
apothéose avec une finale de Coupe de France,
après laquelle Reims courrait depuis 1977 (défaite
face à… Saint-Étienne). Après un tirage plutôt clé-
ment (Still-Mutzig, Monaco, Bourgoin-Jallieu,
Angers et Cannes), mais un parcours du combat-
tant marqué par trois séances de tirs au but, un gros
morceau attend les joueurs de Samba Diawara : le
Paris SG. Le club de la capitale défendra son titre,
sept jours avant une autre finale, un peu plus pres-

tigieuse, de Ligue des champions. Pour faire face
à ce défi, le Stade de Reims assure que 
« son virage » de 20 000 places, allouées par la Fé-
dération, sera Rouge et Blanc le 24 mai (lire par

ailleurs). 
Si par malheur la forma-
tion champenoise retom-
bait à la seizième place
au soir de la dernière

journée de championnat, qui la verra se déplacer à
Lille, le 17 mai, cette finale de Coupe de France
ne sera pas son ultime rendez-vous de la saison.

Il faudrait alors jouer un match de barrage, face à
une équipe de Ligue 2, pour sauver sa peau. Nous
n’en sommes pas encore là et personne au club ne
veut croire en cette éventualité. Une descente serait
catastrophique pour une équipe qui a construit sa
montée en puissance étape par étape ces dernières
années, avec pour ambition de s’installer réguliè-
rement dans la première partie du classement.  
D’autant que la situation de beaucoup de clubs
français est loin d’être au beau fixe : les pertes d'ex-
ploitation cumulées devraient atteindre 1,2 milliard
d’euros, cette saison, pour les clubs de L1 et de L2.
Pour les plus petites formations, les masses sala-
riales restent trop importantes alors que leurs
charges augmentent sans qu’elles parviennent à
stabiliser leurs revenus. La baisse des droits télé
(-35 % entre 2018 et 2025), qui représentaient un
tiers des produits du Stade de Reims l'an passé,
pourrait s’accentuer la saison prochaine, en raison
du conflit qui oppose le principal diffuseur, DAZN,
à la Ligue. Pour autant, la formation champenoise
se veut rassurante. Une source proche assure que
« les ventes de cet hiver, et celles d’avant, et la
bonne gestion du club nous permettent de nous as-
surer un avenir. On a de l’avance, même avec la
problématique des droits télé ». Voilà qui devrait
contenter les supporters avant les matchs brûlants
qui attendent le Stade de Reims.

Simon Ksiazenicki

En cas de victoire samedi soir face aux Verts, le Stade de Reims serait
quasiment maintenu en Ligue 1. © l'Hebdo du Vendredi

FOOTBALL

Le Stade de Reims doit assurer 
son avenir face à Saint-Étienne

   

ior’Activni
PROGRAMME

Sen

RÉSIDENCE SERVICES SE
PORTES OUVE

samedi 17 mai 2025

JOURNÉE

vendredi 16 mai 2025

   

te.
5 00 17

ENIORS
ERTES

18H00

ES

9H00

   

p pour
InscriveInscrive

   

r réserver votre visi
03 92 25ez-vous au ez vous

   www.ohactiv.fr
eu1 R1

   reims •03 92 25 00 17•r
ei0 R011, 5r,iouverba’e ld r

   s@ohactiv.fr
smi

Plus de 17 000 spectateurs
samedi soir

Reims - Paris SG : nouvelle ouverture de la billetterie ce mardi 
D'abord ouverte dès le mardi 22 avril aux 9 000 abonnés et aux supporters ayant effectué au moins un dépla-
cement cette saison, la billetterie s'élargit à d'autres. Depuis mercredi 7 mai, elle est accessible à toutes les
personnes ayant assisté à au moins une rencontre au stade Auguste-Delaune cette saison (hors match face au
Paris SG). Tous ceux qui ne répondent pas à ces critères peuvent s’abonner à une alerte billetterie qui leur
permettra d’être informés « en cas d’ouverture au grand public », précise le Stade de Reims. D'autres canaux,
comme le site officiel du Stade de France ou celui de la FFF, devraient commercialiser des places dans les
jours à venir.
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Agenda
SPECTACLES
DIMANCHE 11 MAI
MAGIE – LE RÉEL MANIPULÉ
Habitué de la Comète, Thierry Collet dévoile
son nouveau spectacle dans le cadre d’une
programmation hors les murs, à Vertus. 
Mentalisme, illusion d’optique et manipulation
d’objets à l’appui, l’artiste explore la façon
dont les outils de marketing et de communica-
tion peuvent influencer notre cerveau...
À 16 h, salle Wogner (avenue Louis-Lenoir), Vertus 
Gratuit, réservations conseillées - Infos : la-comete.fr.

LUNDI 12 ET MARDI 13 MAI
THÉÂTRE – LE SONGE
Après Hamlet, Othello et MacBeth, le metteur
en scène Gwenaël Morin revisite Le Songe
d’une nuit d’été, de William Shakespeare. 
Résultat : une pièce surnaturelle jouée 
par quatre interprètes qui incarnent 
tous les rôles...
À 20 h 30 lundi et à 19 h 30 mardi, la Comète, Châlons 
Tarifs : de 7 à 26 € - Infos : la-comete.fr.

CONCERTS
DIMANCHE 11 MAI
MUSIQUES DU DIMANCHE
L’orchestre d’harmonie de la ville de Reims
ouvre le 31e festival des Musiques du 
dimanche, avec un programme éclectique 
mêlant classique, jazz, musiques de films, etc.
À 16 h, place Foch (repli en l’église Saint-Alpin en cas 
d’intempéries), Châlons - Accès libre 
Infos : musiquessurlaville.com.

VENDREDI 16 MAI
JAZZ – JUMP !
La saxophoniste Céline Bonacina partage son
nouveau projet, « Jump ! », né de l’envie de 
se replonger dans les influences américaines
de sa jeunesse musicale.
À 20 h 30, la Comète, Châlons - Tarifs : de 7 à 26 €
Infos : la-comete.fr.

SAMEDI 17 MAI
ENSEMBLES VOCAUX 
LORSQUE DANSENT LES NUAGES
Les choeurs des ensembles Thibaut de Cham-
pagne et EfferVsens célèbrent la réouverture
au public de l’église Saint-Alpin avec un pro-
gramme dédié aux compositeurs anglais et
américains des XXe et XXIe siècles. Sous la 
direction de Laure-Emmanuelle Dauvergne,
accompagnée de Corinne Fauvet au piano 
et Loïc Maireaux au violoncelle.
À 20 h, église Saint-Alpin, Châlons – Tarifs :de 12 à 15 €
(gratuit pour les moins de 12 ans) 
Billetterie : office de tourisme ou
evfthibautdechampagne@gmail.com.

CONFÉRENCES
VENDREDI 16 MAI
L’HUMANITÉ À LA RECHERCHE
DE SES ORIGINES
Rencontre avec Sylvie Vauclair, astrophysi-
cienne, professeure d’université émérite et
membre de l’Académie de l’air et de l’espace,
dans le cadre du festival « Des étoiles plein les
yeux » de la bibliothèque départementale.
À 19 h, salle de réunions derrière la mairie de Dampierre, 
La Neuville-au-Temple 
Accès libre dans la limite des places disponibles 
Infos et réservations : bibliodampierre@orange.fr.

SAMEDI 17 MAI
LES RENDEZ-VOUS DE LA SACSAM
Prochaines thématiques abordées avec les
conférenciers de la Sacsam : « Les nouveaux
éléments d’identification des statues du cloître
de Notre-Dame-en-Vaux » (par Jacques Wer-
singer) puis « Saint Gond, l’inconnu qui a
donné son nom aux marais » (par Dominique
Tronquoy).
À 14 h 30, médiathèque Pompidou, Châlons – Entrée libre 
Infos : academie.chalons.free.fr.

LOISIRS
VENDREDI 9 MAI
APÉRO GOURMAND
Une rencontre gourmande et conviviale
concoctée par la bière Chat Long 
et ses partenaires.
De 18 h à 21 h, petit Jard, Châlons (repli sous la halle du marché
en cas de mauvais temps) - Accès libre (produits en vente 
à déguster sur place).

FENESTIVAL
Vide-greniers, spectacle de cirque, musiques
brésiliennes et fanfare, danses du monde, 
ateliers sportifs et ludiques, etc. La Vallée
Saint-Pierre célèbre son 37e Fenestival.
De 8 h à 17 h 30, Vallée Saint-Pierre, Châlons 
Accès libre (buvette et restauration sur place).

VENDREDI 16 MAI
MARCHÉ DE PRINTEMPS
Le marché de printemps de Fagnières valorise
les producteurs locaux et propose le plein
d’idées cadeaux à l’approche de la Fête des
mères : nougats, miels, fleurs et légumes de
saison, bougies, bijoux et accessoires, etc.
De 15 h 30 à 19 h, gymnase Gérard Vincent, Fagnières 
Accès libre.

SAMEDI 17 MAI
NUIT EUROPÉENNE DES MUSÉES
Spectacles, ateliers créatifs, visites guidées 
à la lampe torche et d’autres animations 
s’invitent dans les musées de Châlons.
De 19 h à minuit, musées des Beaux-arts, Garinet et du Cloître,
Duduchothèque, Châlons – Accès libre 
Infos :musees.chalonsenchampagne.fr.

JUSQU’AU SAMEDI 24 MAI
ANIMATIONS – MUSIQUE !
Les médiathèques de Châlons accueillent un
cycle d’animations autour de la musique avec
un grand M ! Expositions, conférences, ateliers
de fabrication d’instruments, contes, concerts,

ciné-rencontres, etc.
Jusqu’au samedi 24 mai, médiathèques Pompidou, Diderot et 
Gulliver, Châlons 
Accès libre (réservations conseillées pour certaines animations)
Infos : bm.chalonsenchampagne.fr.

CINÉMA
JEUDI 15 MAI
CINÉ-DÉBAT – NOÉMIE DIT OUI
Dans le cadre du projet « Viens, on t’escort sur
les réseaux », les jeunes de Châlons, l’ACCP et
ses partenaires ouvrent le débat autour du film
québécois « Noémie dit oui », de Geneviève
Albert (interdit aux moins de 16 ans).
À 19 h 45, cinéma CGR (rue Augustin Fresnel, 
zone des Escarnotières), Châlons – Accès libre.

EXPOSITIONS
JUSQU’AU SAMEDI 10 MAI
LES ÉLÈVES DE BAYEN
Avec la complicité de leur professeur d’arts
plastiques, les terminales du lycée Bayen 
exposent une quinzaine d’oeuvres poignantes
et partagent ainsi leurs visions du monde.
Du lundi au samedi, office de tourisme, Châlons – Accès libre.

JUSQU’AU JEUDI 15 MAI
DEUX MARNAIS À NEUENGAMME
Parcours croisés de Jean-Marie Graser et
Raoul Sourin, deux Marnais parmi les 144 
qui furent déportés au camp de Neuengamme
entre juin 1944 et avril 1945.
Tous les jours sauf le mardi, 
musée des Beaux-arts et d’archéologie,
 Châlons - Tarif : 4 €.

JUSQU’AU DIMANCHE 18 MAI
INTERMÈDES EN MAI
Artiste peintre et sculptrice, Brigitte Foucher
partage ses oeuvres colorées.
Tous les jours, de 14 h à 18 h 30, espace culturel La chapelle,
Saint-Memmie – Accès libre.

Une nuit pour (re)découvrir
la cathédrale Saint-Étienne

PATRIMOINE

N ommé évêque de Châlons
le 9 janvier dernier, Franck
Javary vivra certainement

sa toute première Nuit « châlonnaise »
des cathédrales, ce samedi 10 mai en
Saint-Étienne. Il ouvrira d'ailleurs
solennellement l'événement à 18 h 15.
Cette année encore, les bénévoles pas-
sionnés de l'association des Amis de
la cathédrale ont construit, avec la
complicité de nombreux acteurs lo-
caux, un vaste programme d'anima-
tions pour permettre au plus grand
nombre de (re)découvrir l'édifice,
joyau de l'art gothique rayonnant et classé monument historique en 1862. Ses vitraux, ses gargouilles
et sa crypte romane en font un lieu d'exception, au même titre que des colonnes, ses décors sculptés
et sa façade principale de style baroque, élevée de 1628 à 1634.
Les festivités débuteront par le concert d'Élodie Marchal, titulaire du grand orgue de Saint-Étienne,
accompagnée ensuite par la classe de chant et l'ensemble vocal du conservatoire de Châlons. La
chorale Poly-Songs partagera, elle aussi, plusieurs chants du monde, sous la direction de Frède Beau-
champs.
Tout au long de la soirée, petits et grands, amoureux de l'histoire et du patrimoine ou simples curieux
pourront profiter de focus sur différents éléments du monument : sa tribune d'orgue (conférence de
Frédéric Murienne, ancien conservateur régional des monuments historiques), le transi de l'évêque
Jérôme Burgensis, une œuvre du XVIe siècle (par l'historien Sylvain Mikus) et les sources de lumière
avant l'arrivée de l'électricité (par Jacques Wersinger, recteur de la cathédrale). Quelques autres 
surprises raviront également les visiteurs jusqu'à la clôture du rendez-vous, prévue aux alentours
de 23 h.

Sonia Legendre

4 Nuit de la cathédrale, samedi 10 mai de 18 h 15 à 23 h, Saint-Étienne, Châlons – Accès libre.

Saint­Etienne livrera certains de ses secrets aux visiteurs,
samedi soir. © l'Hebdo du Vendredi
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Fleurs et artisanat vont faire bon
ménage au centre-ville

MARCHÉS

I l y a fort à parier que le marché
aux fleurs drainera, cette année
encore, le plein de visiteurs au

centre-ville dimanche. Ce rendez-
vous incontournable de Châlons,
porté par l'UCIA-Les Vitrines, s'ins-
talle toujours place Godart au retour
des beaux jours et en amont de la fête
des Mères. Il réunira cinq fleuristes,
pépiniéristes et horticulteurs, parmi
lesquels Patrick Domange, maraîcher
bien connu à Saint-Memmie, ou en-
core Marion Kunysz du Jardin des
Zayons, à Bussy-le-Repos. Au fil des
stands, tous plus colorés les uns que
les autres, ces professionnels propose-
ront leurs productions à la vente et
partageront leurs bons conseils pour
des jardins choyés.
Et puisque la formule a trouvé son public l'an passé, les organisateurs accueilleront de nouveau 
l'Association pour la promotion de l'artisanat d'art de la Marne (Apaam), partenaire historique de
l'UCIA. Cinq artisans exposeront pour l'occasion et présenteront des métiers variés : bijoux et pierres
précieuses, papeterie et aquarelle, décorations en carton recyclé, travail du bois et du cuir, etc. Avec
là aussi, la possibilité de les voir œuvrer en direct et d'en savoir plus sur leurs parcours et leurs savoir-
faire respectifs.
À noter pour éviter les mauvaises surprises : le stationnement sur le parking de la place Godart sera
interdit dès 4 heures du matin le jour J et jusqu'à la fin de la manifestation.

S.L

4 Marché aux fleurs et de l'artisanat, dimanche 11 mai de 8 h à 18 h, place Godart, Châlons – Accès libre.

Cette année encore, le marché aux fleurs de Châlons 
cohabitera avec l'artisanat. © l'Hebdo du Vendredi
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MEGA CGR MAJESTIC
2 Rue A. Fresnel - Châlons 

Du vendredi 9 au mardi 13 mai 2025
ANGES & CIE Ven, Sam, Dim : 11h00 | 14h00 |
16h00 | 18h00 | 20h00 Lun, Mar : 14h00 | 16h00 |
18h00 | 20h00
ANIMO RIGOLO Ven, Sam, Dim : 11h00
COKA CHICA Ven, Sam : 13h30 | 15h40 | 17h45 |
19h50 | 21h50 Dim, Lun, Mar : 13h30 | 15h40 | 17h45
| 19h50
DE MAUVAISE FOI Ven, Dim, Mar : 13h40 | 20h00
Sam, Lun : 15h45
DES JOURS MEILLEURS Ven, Dim : 10h50 | 15h40
| 17h50 Sam : 10h50 | 13h40 | 17h45 | 19h50 Lun :
13h40 | 17h45 | 19h50 Mar : 15h40 | 17h50
DESTINATION FINALE : BLOODLINES Ven :
22h15
DOUX JESUS Ven, Dim : 11h10 | 16h05 Sam : 11h10
| 18h10 Lun : 18h10 Mar : 16h05
L'AMOUR C'EST SURCOTE Ven : 13h50 | 17h40 |
19h50 | 21h50 Sam : 13h50 | 15h50 | 19h50 | 21h50
Dim : 13h50 | 17h40 | 19h50 Lun : 13h50 | 15h50 |
19h50 Mar : 13h50 | 19h50
LES BODIN'S PARTENT EN VRILLE Ven, Sam :
22h00 Lun : 13h50 Mar : 13h15
MASHA ET MICHKAAU CINEMA : PARC DES
MERVEILLES ET AUTRES Ven, Sam, Dim : 10h50 |
12h10
MINECRAFT LE FILM Ven, Sam, Dim : 11h00 |
13h40 | 15h45 | 17h50 | 20h00 Lun, Mar : 15h45 |
17h50 | 20h00
MOON LE PANDA Ven, Dim : 11h00 | 15h45 Sam :
11h00 | 13h50 Lun : 18h00
PARTIR UN JOUR Mar : 19h15
RAPIDE Sam : 18h00 | 22h05 Ven : 17h45 | 22h15
Dim : 20h10 Lun : 16h00 Mar : 15h20
SINNERS Ven, Sam : 13h30 | 16h15 | 19h30 | 22h10
Dim, Lun, Mar : 13h30 | 16h15 | 19h30

THE AMATEUR Sam : 20h30 | 21h50 Ven : 19h50 |
21h50 Dim : 17h45 Lun : 20h05 Mar : 17h20
THUNDERBOLTS - VO Ven, Dim : 19h50 Lun :
16h20
THUNDERBOLTS Sam : 10h50 | 16h20 | 19h50 |
22h15 Ven : 13h45 | 16h20 | 22h15 Dim : 10h50 |
13h45 | 16h20 Lun : 13h45 | 19h50 Mar : 13h45 |
16h20
THUNDERBOLTS - 3D Sam : 13h45 Ven : 10h50
Mar : 19h50
UNE POINTE D'AMOUR Ven, Dim : 11h10 | 13h50
| 15h50 Sam : 11h10 | 16h00 | 17h50 Lun : 13h50 |
17h50 Mar : 13h50 | 15h50
UNTIL DAWN : LAMORT SANS FIN Ven : 14h00 |
17h50 | 20h05 | 22h10 Sam : 14h00 | 16h05 | 20h05
| 22h10 Dim, Mar : 14h00 | 17h50 | 20h05 Lun :
14h00 | 16h05 | 20h05

LA COMÈTE
5 Rue des Fripiers - Châlons

Du vendredi 9 mai au jeudi 15 mai 2025
LA CHAMBRE DE MARIANA VOST Ven 09 : 16h
Dim 11 : 17h30 Lun 12 : 20h15 Jeu 15 : 20h15
THE INSIDER VOST Ven 09 : 18h30 Dim 11 :
15h30
OXANA Ven 09 : 20h30 Lun 12 : 17h
LE MÉLANGE DES GENRES Sam 10 : 16h
LETTRES SICILIENNES VOST Sam 10 : 18h Dim
11 : 20h15  Jeu 15 : 17h45
LA RÉPARATION Sam 10 : 20h30 Lun 12 : 14h30
COMMENT DEVENIR RICHE (GRÂCE À SA
GRAND-MÈRE) VOST Mer 14 : 17h30
LES LINCEULS – INTERDIT AUX MOINS DE 12
ANS VOST Mer 14 : 20h15

EN FAMILLE
ANIMO RIGOLO – DÈS 3 ANS Mer 14 : 16h15

Cinéma

www. l h e b d o d u v e n d r e d i . c o m

Dimanches enjoués et 
en musiques place Foch

CONCERTS

L a 31e édition des Musiques du
dimanche, orchestrée par l'as-
sociation Musiques sur la ville,

promet encore de belles rencontres au
cœur de Châlons. Pensée pour faire
connaître les ensembles musicaux
amateurs — orchestres d’harmonie,
brass bands, big bands, fanfares, etc
— et leur permettre de se produire en
public, dans des conditions scéniques
professionnelles, cette manifestation
continue d'enchanter la place Foch 
depuis sa création en 1994. Sans 
s’essouffler, puisqu'entre 500 et 
1 000 mélomanes (selon la météo) s'y retrouvent chaque dimanche, toutes générations confondues.
Le festival confie cette année à l'orchestre d’harmonie de la ville de Reims le bon soin d'ouvrir le bal.
Cet ensemble, dont les origines remontent à 1810, se compose d'environ 70 musiciens et multiplie les
concerts dans la Marne, en France et ailleurs en Europe. Au programme : des œuvres originales pour
orchestre, des morceaux de jazz et des musiques de film. 
Le 18 mai, l'ensemble jazz de l'école de musique de Mourmelon-le-Grand, fondé voici une vingtaine
d'années, réunira musiciens et élèves aguerris sous la direction de Guy Chobeau, professeur de saxo-
phone et arrangeur hors pair. Cette formation mêle section rythmique, piano, cuivres et violon pour
explorer un répertoire « so jazzy », allant des années 50 à 70.
Les Musiques du dimanche se termineront en beauté et en compagnie d'une grande habituée, 
l'harmonie municipale de Châlons. Sous la baguette de Manuel Haussy, ses 45 musiciens mettent à
l'honneur les compositeurs européens contemporains et embarquent le public entre classique, moderne
et succès du 7e art.

Sonia Legendre

4 31e festival des Musiques du dimanche, les 11, 18 et 25 mai à partir de 16 h place Foch, Châlons
(repli en l'église Saint-Alpin en cas d'intempéries) - Accès libre – Infos : musiquessurlaville.com.

Le festival des musiques du dimanche perdure depuis
1994 à Châlons. © Musiques sur la ville
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Revoilà 
le Fenestival !

FÊTE DE QUARTIER

V oici déjà la 37e édition du Fenestival,
une fête qui fédère tous les ans plus de
3 000 personnes au cœur du quartier

Vallée Saint-Pierre. Cette année encore, le centre
socio-culturel, ses partenaires et les habitants ont
préparé un programme chargé en termes d'ani-
mations, pour tous les âges et tous les goûts :
vide-greniers dès 8 h du matin, spectacle-cabaret
« Sans feu sans flamme » de la compagnie Les
flèches 3000, habituée de Furies, structures gon-
flables et trampoline, free jump, escrime et 
escalade, démonstrations autour des danses du
monde, concerts du quartet Swing Shady et des
jeunes rappeurs de la Vallée, etc. Point d'orgue
de la journée  : la déambulation du collectif
Samb'a My au rythme des musiques et des 
percussions brésiliennes.

4 37e Fenestival, dimanche 11 mai de 8 h 
à 17 h 30, Vallée Saint-Pierre, Châlons 
Accès libre (buvette et restauration sur place).

©
 D

R

L a petite commune du sud-ouest de la
Marne accueille en ce printemps un
tout nouveau festival, baptisé simple-

ment La Belle vie. Organisé par la ville de Sé-
zanne, en partenariat avec la coopérative
culturelle rémoise Jazzus, cet événement s'est
donné pour mission de proposer à tous les pu-
blics une parenthèse musicale et chaleureuse
autour du jazz et de ses musiques cousines.
Musique et convivialité
Pendant six jours, du mardi 13 au dimanche
18 mai, les rues et lieux emblématiques de
Sézanne, du Prétoire au couvent des Récollets
en passant par le cinéma Séz’Art, résonneront
donc au son des concerts, fanfares, DJ sets et
projections. Parmi les temps forts de la pro-
grammation, accessible à tous gratuitement
sur réservation, citons les concerts de « Elina
Duni & Rob Luft » (16 mai), de la fanfare
déambulatoire « Nous on attend Paulette »
(17 mai) ou encore de « Lisa Spada & Lau-
rent Avenard » (17 mai). La Belle Vie n'oublie
pas le jeune public, avec plusieurs proposi-
tions qui devraient éveiller sa curiosité et sa
créativité, à l'image des ateliers rythmiques
dans les écoles, du spectacle immersif 
« Aquaphonique » (13 mai) ou encore du
conte musical interactif « Mutua » (17 mai).

Mais au-delà de la musique, le festival se dis-
tingue par son envie de créer un grand mo-
ment de convivialité. « Avec La Belle vie,
nous voulons offrir à tous une expérience mu-
sicale vivante et accessible, qui célèbre la ri-
chesse du jazz et de ses univers voisins, tout
en créant du lien au sein de notre territoire
rural », souligne l’équipe organisatrice. Un
bar éphémère, qui mettra à l’honneur les pro-
duits locaux, et des temps festifs (apéros vi-

nyles, balades musicales et DJ sets) inviteront
ainsi les habitants et les visiteurs au partage
et à la rencontre.

Julien Debant

4 Festival La Belle vie, du mardi 13 
au dimanche 18 mai à Sézanne. Gratuit sur
réservation. Infos : labellevie-sezanne.fr 
ou au 03 26 80 46 31.

La Belle vie à Sézanne : nouveau festival
musical au cœur de la Champagne

Parmi les concerts, celui du trompettiste Fabrice Martinez aura
lieu le 17 mai  à la salle du Prétoire. © DR

FESTIVAL
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Votre sens de l'humour pourrait vous sauver
d'une situation très délicate, à la condition

de ne pas prendre à la légère vos interlocuteurs.
Même s’ils ont beaucoup de tolérance à votre égard,
ne tirez pas trop sur la corde !

Votre énergie et votre enthousiasme vous
transporteront. Vous saurez utiliser votre

pouvoir de séduction, et cela, à des fins utiles. Bien,
mais ne planez pas trop, car l’atterrissage pourra être
rude.

C'est la semaine des corvées. Ce qu'il y a
de plus ennuyant vous retombe dessus.

Cela pourrait vous mettre dans tous vos états. Cepen-
dant, arrêtez de geindre et faites au mieux ce qui doit
être fait !

La solitude est un état permanent, à la
condition de le vouloir. Opérez quelques

changements dans votre rythme quotidien afin de
rencontrer des personnes intéressantes.

Le cœur peut guérir de tout. Tant qu’il y
a de l’amour, tout est toujours possible.

Ne baissez pas les bras avant même d’avoir essayé.
Si vous le voulez, vous pouvez raviver la flamme va-
cillante.

Le temps est venu de prendre les com-
mandes de vos affaires et de les mener

comme vous l’entendez ! Vous n’avez que trop subi
le dictat des autres. Un nouveau départ est en
marche.

C'est le moment pour envisager un dépla-
cement. Vous serez plus ouvert à de nou-

velles expériences. Alors, restez à l'affût de tous les
événements à venir.

Le bonheur est avant tout un état d’esprit, et
cela, vous l’avez enfin compris. Aujourd’hui,

votre vie affective se teintera de plus d’harmonie.

En prenant plus d'initiatives, vous vous ou-
vrirez à de nouveaux horizons et aurez l'oc-

casion de vous enrichir dans des domaines variés.
Rien ne doit entamer votre détermination.

C'est une bonne période pour lancer les fon-
dations de projets importants sur une grande

échelle. En acceptant l’aide des autres, vous réaliserez
de plus grandes choses.

Sur le plan professionnel, la motivation et
l'ambiance vous galvaniseront et vous per-

mettront de faire de véritables prouesses. 

Il sera nécessaire de jongler avec de nom-
breuses activités, et cela, malgré le manque

de temps. L'attention et la concentration seront de mise.

VENDREDI

7°
19°

SAMEDI

5°
22°

DIMANCHE

10°
24°

VENDREDI SAMEDI DIMANCHE

LUNDI

11°
20°

moyenne moyenne moyenne

Que sont les PFAS ?
Les per- et polyfluoroalkylées, plus connus sous le nom de PFAS, sont des substances
chimiques dont les propriétés sont largement utilisées depuis les années 1950 dans
diverses applications de la vie courante : textiles, emballages alimentaires, mousses
anti-incendie, gaz réfrigérants, revêtements antiadhésifs, cosmétiques, dispositifs mé-
dicaux, produits phytopharmaceutiques, etc. Elles sont qualifiées de polluants éter-
nels, car elles se dégradent très peu dans l’environnement et ont des effets néfastes
sur la santé. À compter du 1er janvier 2026, certains produits contenant des PFAS
seront interdits à la fabrication et à la mise sur le marché (cosmétiques, revêtement
sous les skis, vêtements, chaussures et leurs imperméabilisants). Cette interdiction
sera étendue au 1er janvier 2030 à tous les textiles contenant des PFAS (sauf les tex-
tiles techniques à usage industriel).

CLCV de la Marne – Reims - Contact : 03 26 05 03 88  ou clcv-marne.over-blog.com

L’horoscope

Météo

Qualité de l’air

La CLCV vous informe

BÉLIER du 21.03 au 20.04 

TAUREAU du 21.04 au 20.05

GÉMEAUX du 21.05 au 21.06

CANCER du 22.06 au 22.07

LION du 23.07 au 22.08

VIERGE du 23.08 au 22.09

BALANCE du 23.09 au 22.10

SCORPION du 23.10 au 22.11

SAGITTAIRE du 23.11 au 22.12

CAPRICORNE du 23.12 au 20.01

VERSEAU du 21.01 au 19.02

POISSONS du 20.02 au 20.03
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Dimanche 11 mai
AMBONNAY – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Centre du village
CHÂLONS – VIDE-GRENIERS 
8 h à 17 h 30 – Quartier Vallée Saint-Pierre
CONDÉE-EN-BRIE (AISNE) – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Centre du village
IGNY-COMBLIZY – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Rue Jules-Ferry 
MATOUGUES – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Centre du village
PASSY-GRIGNY – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Centre du village
REIMS - BOURSE DE PRINTEMPS
10 h à 17 h - Maison de quartier Billard
REIMS - VIDE-POUSSETTES
7 h 30 à 18 h - École la Providence, 
1 place Nicolas-Bergier
RILLY-LA-MONTAGNE – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Place de la gare
SÉZANNE - VIDE-POUSSETTES
9 h à 18 h - Maison des sports

lunDi 12 mai
REIMS - MARCHÉ AUX LIVRES
8 h à 17 h 30 - Halles du Boulingrin

SameDi 17 mai
CHAMERY - VIDE-GRENIERS
14 h à 20 h - Place du Jard
CHEPY - VIDE-GRENIERS
À partir de 8 h - Rue Saint-Jean 
ÉPERNAY - GEEK & SORCELLERIE
Jeux vidéo, jouets et pop culture.
14 h à 19 h - Entrée : 3 € (moins de 18 ans gratuit) 
Palais des Fêtes 
REIMS - BOURSE AUX VÉLOS
10 h à 17 h - Pont Fléchambault
REIMS - BOURSE SOLIDAIRE
À partir de 8 h 30 - 19/25, rue du Jard

SARCY – VIDE-GRENIERS
10 h à 18 h – Centre du village

Dimanche 18 mai
BOUZY – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Centre du village
CHAMPFLEURY – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Grande rue
ÉCURY-SUR-COOLE – VIDE-GRENIERS
À partir de 8 h – Terrain d'aviation 
ÉPERNAY - GEEK & SORCELLERIE
Jeux vidéo, jouets et pop culture.
9 h à 17 h - Entrée : 3 € (moins de 18 ans gratuit) 
Palais des Fêtes 
ÉTRÉCHY – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Place de la Mairie
GIVRY-LES-LOISY – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Centre du village
GRAUVES – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Centre du village
LE MESNIL-SUR-OGER – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Place du Marché
REIMS – VIDE-GRENIERS
À partir de 8 h – Parking de la Maison de quartier
Val-de-Murigny
REIMS – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Jardin de la Maison de quartier
Cernay-Europe
SAINT-BRICE-COURCELLES – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Centre du village
SAINT-GIBRIEN – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Centre du village
SAINT-PIERRE – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Terrain de foot
SELLES – VIDE-GRENIERS
À partir de 7 h – Grande rue
VILLERS-FRANQUEUX – VIDE-GRENIERS
À partir de 6 h – Grande Rue
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WWW.CHAMPAGNE-BASKET.FR 

RÉSERVEZ VOS BILLETS 
POUR LE MATCH

x

PARRAIN
DU MATCH
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